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Le Bonjour du «Soir»

Je t'écris ces quelques lignes pour te
dire que tu vas chercher midi à quatorze
heures alors que midi, c'est midi !
Remarque que si l'on n'est pas au même
endroit, comme toi et moi, il se peut
effectivement que midi soit à... quatorze
heures et même plus, question de
fuseaux horaires ! Enfin, je reviens à mes
moutons et pas à ceux que j'ai confiés à
un ancien gardien de ferme et qui sont
morts de maladies aussi bizarres que
rapides! Tous les serpents venimeux, les
fièvres du monde entier, les mouches
mortelles, les herbes contaminées et les
eaux meurtrières se sont mobilisés
contre mes pauvres brebis !

Cher cousin, nous avons un problème
sérieux ici et il n'est ni politique, ni
géostratégique. Il y a de moins en moins
de gens en qui tu peux réellement avoir
confiance. J'ai eu affaire à des dizaines de
maçons, plâtriers, plombiers, menuisiers
et électriciens. Rares sont ceux qui ont
fait preuve d'honnêteté. Au départ, il leur
faut de l'argent parce qu'ils ont leurs
mamans ou leurs épouses gravement
malades et quand je propose d'intervenir
auprès de mes nombreux amis médecins,
la réponse est presque la même : «Ça y
est ! On a pris le rendez-vous dans une
clinique privée !» Alors je donne. Et
aussitôt que je donne, le gars disparaît du
monde des vivants.

C'est pour cette raison que je ne peux
pas t'aider dans le chantier de ta future
maison. Quand ils sauront que tu es en
Amérique, leurs mamans et leurs
épouses vont avoir besoin d'opérations
chirurgicales qu'on ne pratique qu'à
Malibu ! Alors, ne cherche pas midi à
quatorze heures !

farahmadaure@gmail.com
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l LARBI BEN M’HIDI
Incarnation de la Révolution

et de l’unité nationale
Par Ali Cherif Deroua (P. 7)
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